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Une Torah de paix

Alors que nous venons de revivre le Don de la Torah,
que nous avons ressenti, avec la plus grande force, le
don renouvelé de la Loi éternelle, nous ne pouvons

qu’observer que le monde continue de se débattre dans les
tourments de la violence, en proie à l’incertitude du lende-
main. Pourtant, forts de l’intense expérience spirituelle
que nous venons de vivre, nous savons qu’il peut en être
autrement. Nous savons que la Torah est aussi cette force
merveilleuse qui transforme tout ce qu’elle touche et éta-
blit l’harmonie et la sérénité là où régnait le chaos.

Nos Sages l’ont exprimé ainsi : “Ses chemins sont des che-
mins agréables et ses voies sont de paix”. C’est là une
grande idée. De quelle paix s’agit-il donc ? Pourquoi la
Torah possède-t-elle ce pouvoir ? Certes, elle est Sagesse
divine révélée aux hommes et, à ce titre, puissance civili-
satrice par excellence mais cela conduit-il nécessairement
à la paix désirée ? Certes encore, celle-ci est présentée par
le Texte comme le bien ultime, la plus haute bénédiction,
mais y a-t-il ainsi assurance de l’obtenir ? C’est que la
Torah ne décrit pas la paix comme un but enviable qu’il
convient de s’efforcer d’atteindre mais qui reste comme
extérieur à l’homme qui la prône ou à l’univers qui l’ac-
cueille. Pour elle, la paix est l’expression naturelle d’un état
qui englobe chaque aspect du monde et chaque créature
qui l’habite.

En effet, n’est-elle pas d’abord celle de l’équilibre entre les
hommes réalisant enfin que leurs aspirations respectives
ne conduisent pas forcément à une compétition féroce ?
N’est-elle pas aussi celle où D.ieu ne Se dissimule plus
dans Son monde car les hommes ont enfin compris qu’ils
ne peuvent trouver leur authentique liberté qu’en sachant
Le retrouver au cœur de leur vie ? C’est bien là que réside
la paix à instaurer. Elle ne saurait avoir de sens et de por-
tée sans l’adhésion de tous. Elle ne peut avoir de perma-
nence sans la volonté affirmée par chacun de rendre à
l’essentiel sa vraie place. Décidément, ce plus cher souhait
des hommes est un combat permanent, il commence par
soi-même.

H. Nisenbaum

Dans la Paracha de
Behaalote’ha, la Torah s’ex-
prime longuement à propos
de la Manne, la nourriture
céleste qui soutint le
Peuple Juif pendant son
séjour de quarante ans
dans le désert. 
En ce qui concerne la
Manne, la Guemara note:
“quand la rosée descendait
sur le campement pendant
la nuit, la manne s’y
posait”. 
De ce verset, il semblerait
que la Manne descendait
dans le campement lui-
même. Toutefois, le verset
dit aussi: “le Peuple sortait
et ramassait (la Manne)”.
Cela semble indiquer que le
Peuple devait sortir à l’ex-
térieur du camp pour la col-
lecter. Bien plus, un autre

verset ajoute:  “le peuple
s’en allait et ramassait ( la
Manne)”.
En d’autres termes, il
semble d’après ces mots
que le Peuple devait entre-
prendre un long chemin
pour recevoir la Manne.

Comment concilier ces
trois versets?
La Guemara répond que les
versets parlent de trois
catégories de Juifs: les
justes trouvaient la Manne
à l’entrée de leurs tentes;
les intermédiaires devaient
parcourir une courte dis-
tance et la ramasser; quant
aux impies, ils devaient se
rendre à un lieu plus loin-
tain pour faire leur provi-
sion.
La Manne est décrite dans

La nourriture céleste
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Heure limite du Chema : 9h51
Pose des Téfilines : 4h26
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Entrée : 21h28 - Sortie : 22h53
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la Torah comme “un pain céleste”.
C’est pour cette raison que certains
Sages préconisent que la bénédic-
tion à accomplir sur la manne était:
“Qui fait sortir le pain du ciel”.
La différence entre le pain matériel
et le pain céleste est que le pain ordi-
naire requiert un grand labeur pour
sa préparation. En outre, il est pro-
duit en grande quantité. Il n’en va pas
de même pour la Manne. Aucun tra-
vail préparatoire n’était nécessaire.
Plus encore, la Manne ne produisait
aucun déchet.
Cet aliment si particulier était
consommé par tous les Juifs pen-
dant leur séjour dans le désert, ser-
vant de subsistance non seulement
aux justes et aux intermédiaires
mais aussi aux impies. Et même
pour eux, elle ne produisait aucun
déchet.
En d’autres termes, même lorsque la
Manne était consommée par les
impies, elle maintenait sa nature
essentielle.
Et non seulement la Manne elle-
même n’était sujette à aucun chan-
gement, mais elle produisait même
une amélioration chez ceux qui la
consommaient : elle permettait de
raffiner même les impies.
C’est la raison pour laquelle, nos
Sages, de mémoire bénie, ensei-
gnent que, par le fait qu’il consomma
la Manne, le Peuple Juif put mériter
de recevoir et approfondir la Torah.
L’effet de la Manne était ainsi ressen-
ti par chacun des 600.000 Juifs qui
reçurent la Torah. Car chacun avait
une contribution spécifique à appor-
ter. En mangeant la Manne, même
celui qui était au plus bas niveau fut
capable de révéler et approfondir sa
part unique dans la Torah.
Et bien qu’il soit vrai qu’après avoir
mangé la Manne, certains impies

restèrent impies et ne furent pas
même élevés à la catégorie des
Intermédiaires, elle eut cependant
sur eux aussi un effet positif.
A la lumière de ce qui vient d’être dit,
nous pouvons comprendre le conseil
de nos Rabbis qui nous enseignent
que si quelqu’un ne sait pas quelle
portion de la Torah lire le Chabbat
(parce qu’il se trouve isolé, sans
calendrier etc.), il devra lire la
Paracha de la Manne parce qu’elle fut
transmise un Chabbat.
Il faut comprendre cette idée. En
effet, de nombreuses Parachiot
furent prononcées un Chabbat, et
parmi elles, la section des Dix
Commandements. Pourquoi donc lire
précisément cette Paracha lorsqu’on
a un doute ?
L’on peut parfaitement en com-
prendre la raison en fonction de ce
que l’on vient de voir précédemment.
Car il existe une relation unique entre
la Manne et le Chabbat.
La nature de la Manne était telle que
même lorsqu’elle descendait d’En-
haut dans ce monde, elle ne perdait
aucune de ses qualités spirituelles, à
tel point que même lorsqu’elle était
consommée par un impie, non seule-
ment elle ne provoquait aucun
déchet mais elle avait aussi la capa-
cité de le raffiner.
L’on retrouve la même qualité dans
Chabbat. La sainteté de Chabbat est
si grande que bien que ce soit une
Mitsva de se délecter de plaisirs
matériels en ce jour, nous sommes
toutefois assurés que, contraire-
ment aux jours de la semaine, où
s’adonner aux plaisirs physiques
nous rend plus grossiers, ces délices
n’ont aucun effet négatif sur notre
spiritualité. Bien au contraire, le déli-
ce lui-même devient une Mitsva.

Etude du Séfer Hamitsvot 
du Rambam (Maïmonide)

Une étude quotidienne instaurée par le Rabbi pour l’unité du peuple juif

Samedi 5 juin - 16 Sivan

Mitsva positive n° 98 : Il s'agit du com-
mandement qui nous a été enjoint d'agir
conformément aux lois prescrites en ce qui
concerne l'impureté des aliments et des
boissons.

Dimanche 6 juin - 17 Sivan

Même étude que la veille.

Lundi 7 juin - 18 Sivan

Même étude que la veille.

Mardi 8 juin - 19 Sivan

Même étude que la veille.

Mercredi 9 juin - 20 Sivan

Même étude que la veille.

Jeudi 10 juin - 21 Sivan

Même étude que la veille.

Vendredi 11 juin - 22 Sivan

Mitsva positive n° 107 : Il s'agit du com-
mandement qui nous a été enjoint selon
lequel l'on devient impur au contact d'un
mort.
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Le Beth Loubavitch

souhaite un grand Mazal Tov

à M. et Mme Lubecki

à l’occasion de la Bar Mitsva 

de leur fils

ISSER

le 16 Sivan 5764



Il y a deux ans, j’ai eu le privilège d’as-
sister à la Bar Mitsva du petit fils de
l’ancien Grand-Rabbin d’Israël, Rav
Israël Meïr Lau. Près d’un millier d’invi-
tés, de toutes les communautés ortho-
doxes du pays, se pressaient dans l’hô-
tel Carmel de Netanya pour honorer le
jeune Yossef Sorotzkine et sa famille.
Tout au long du repas, les discours se

succédèrent: des paroles de Torah, des
compliments pour le Bar Mitsva et son
grand-père, des mots d’esprit et des
bénédictions sans nombre. Puis Rav
Lau se leva et s’approcha du micro:
connaissant la puissance de ses dis-
cours, les invités se turent et un silen-
ce absolu régna dans la salle.
Commentant la sidra de la semaine,
Rav Lau captiva l’auditoire et sut expri-
mer toutes les bénédictions qu’il sou-
haitait à son petit-fils qui, dans son fau-
teuil roulant, l’écoutait attentivement.
Soudain, il s’arrêta. Non, ce n’était pas

que pour reprendre son souffle. On per-
cevait sur son visage une émotion
inhabituelle. Se tournant vers le Bar
Mitsva, il s’adressa à lui avec une voix
étranglée et tremblante: "Yossef, je
dois te transmettre un "cadeau" de la

part du Rabbi de Loubavitch..."
Quand j’entendis ces mots, je fus stu-

péfait. Nous étions déjà en 2002, soit
huit ans après le départ de ce monde
du Rabbi! Que signifiaient ces paroles?
Rav Lau continua, conscient de l’effet

de surprise qu’il avait créé: "Quand tu
es né, Yossef, tu souffrais de graves
problèmes de santé. Les meilleurs
médecins d’Israël se sont succédés à
ton chevet. Quand tu as atteint l’âge de
deux ans, ta situation s’est encore
aggravée et les médecins ne nourris-
saient plus d’espoir pour ta vie...
"Nous avons alors décidé de t’emme-

ner aux Etats-Unis, peut-être les méde-
cins américains trouveraient-ils une
solution. Cependant eux aussi ne nous
laissèrent guère d’illusion...
"Nous avons profité de notre séjour

pour nous rendre chez le Rabbi. J’ai
raconté au Rabbi ce que les médecins
avaient dit mais on voyait sur son visa-
ge qu’il n’en était pas impressionné. Le
Rabbi prit un dollar dans son tiroir et
me le tendit en me recommandant de
te le donner le jour de ta Bar Mitsva!
"A dire vrai, nous n’osions même pas

penser à la fête qui aurait lieu pour tes

trois ans, pour ta première coupe de
cheveux. Les médecins avaient été si
pessimistes!
"Puis ma fille, ta mère Yossef, est pas-

sée devant le Rabbi et il lui a donné
deux dollars : un pour elle et un à
remettre au "Sofer" (scribe) qui écrirait
les parchemins de tes Téfilines pour ta
Bar Mitsva".
Rav Lau sortit alors de sa poche le dol-

lar qu’il avait secrètement gardé depuis
onze ans et, tout en essayant de domi-
ner son émotion, il s’approcha de son
petit-fils, lui-même très impressionné,
lui remit le dollar et l’embrassa.
Il est impossible de décrire combien

l’assistance était bouleversée devant
l’ampleur de l’esprit prophétique du
Rabbi, onze ans plus tôt : malgré tous
les pronostics des médecins, le Rabbi
avait déjà pensé à cette Bar Mitsva et
continuait de le bénir pour une longue
vie de santé, de bonheur, de Torah et de
prospérité.

Rav Moché Orenstein – Netanya
traduit par Feiga Lubecki

Un Dollar pour la Bar Mitsva

Etincelles de Machia’h

Question : Où la résurrection des morts se déroulera-t-elle ?
Réponse : La résurrection aura lieu pour tous en Israël, aussi bien pour
ceux qui y sont enterrés que pour ceux qui reposent en dehors de ses
frontières. Pour ces derniers, leur corps sera emmené en Israël par l’ange
Gabriel.
En effet, il est annoncé que “Jérusalem s’étendra à toute la terre d’Israël”.
Or, D.ieu a juré que Jérusalem une fois reconstruite serait indestructible.
Puisque l’âme retrouvera, à ce moment, le corps pour l’éternité, le lieu qui
l’accueillera doit également être éternel.

(d’après “Techouvot Oubiourim”, sec. 11) H.N.

Dix Questions / réponses sur la résurrection des morts (II)

Jusqu’à 50% moins cher,

que leurs équivalents griffés

Ouvert du
Dimanche au Vendredi

Fermé le Samedi

Matelas - Sommiers
Banquettes - Clic-clac
Futons - Couettes
Lits électriques

L A M Y L I T E R I E

Spécialiste du lit jumeaux
conforme à la Halaha

avec système
d’assemblage exclusif

☎ 01 47 00 73 55
3, rue du Commandant Lamy - 75011 Paris

Métro: Voltaire ou Bastille
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au service de la Communauté
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avec assemblage exclusif
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SANS CHAATNEZ
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Attention : ce feuillet ne peut pas être transporté dans le domaine public pendant le Chabbat 

LE COIN DE LA HALA’HA

Qu’est-ce que les Téfilines?

Quand on porte les Téfilines, on doit avoir à l’esprit que D.ieu a
demandé d’écrire ces parchemins et de les disposer dans ces boîtes
de cuir noir pour que le Juif se souvienne de l’Unité de D.ieu, de la
sortie d’Egypte et des miracles qui l’ont accompagnée. Ainsi on réa-
lise que D.ieu a autorité sur tout ce qui existe.

Les Téfilines du bras, donc près du cœur et ceux de la tête, donc sur
le cerveau, nous rappellent qu’aussi bien les émotions (du cœur) que
les raisonnements (du cerveau) doivent être utilisés pour l’étude de
la Torah, la pratique des Mitsvots et la soumission à D.ieu.

On porte les Téfilines sur le bras gauche. Celui qui est gaucher les
mettra sur le bras droit. Celui qui est ambidextre les mettra sur le
bras gauche. Pour tous cas particuliers (ex: celui qui écrit avec la main
droite mais fait tout le reste avec la main gauche etc…), on deman-
dera l’avis d’une autorité rabbinique.

On vérifie de temps en temps que les boîtiers en cuir sont toujours
bien cubiques et que les coins ne deviennent pas arrondis.

Les boîtiers et les lanières doivent être noirs. S’ils perdent leur cou-
leur, on les enduira avec l’encre spécialement conçue à cet effet.

On ne prend pas de repas avec les Téfilines ; cependant on peut
éventuellement prendre un petit verre de liqueur pour dire
"Le’haïm" ("A la vie"). On évite de manger lorsqu’on porte les
Téfilines.

F. L. (d’après Rav E. Wenger)

FREE OPTICFREE OPTIC
O p t i c i e n  à  d o m i c i l e

Vous n’avez pas le temps, vous ne pouvez pas
vous déplacer (personnes âgées ou invalides)

VOTRE OPTICIEN EST À VOTRE ÉCOUTE

TÉL: 06 25 34 54 29

•Tiers-Payant mutuelle
•Possibilités de paiement en 4 fois sans frais

• Prix très compétitifs

207, rue Raymond Losserand - 75014 Paris

Vérification de votre vue 
et réalisation de vos lunettes

À DOMICILE

SPECIAL NEWS FROM LOTUS

A tous nos amis 
Nous vous informons 

de la création  d’une gamme 
Glatt Cacher 

“au Lotus de Nissane” 
39, rue Amelot Paris 11è

01 43 55 80 42

et

“Nissane Express” 
01 43 57 44 05 

sur tous nos plats 
bœufs, poulets, canards...

de nous contacter par téléphone au  01 45 26 87 60
ou

Merci de les rapporter rapidement au Beth Loubavitch 8, rue Lamartine - Paris 9èmeLE 17 FÉVRIER 2005
les pièces en Franc
déposées dans votre boîte de Tsédaka
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Nous nous ferons un plaisir 
de venir les chercher

CCHEZHEZ AAKOLKOL
Unique à Paris

Sous le contrôle du Beth Din de Paris

Organisation de Petits Dej’
entièrement pur beurre (Halavi)

Bar Mitsva, Brit Mila, Anniversaires...

CONTACT MAXIME: 06 64 50 28 89
65, rue d’Hautpoul - 75019 Paris

Tel: 01 42 08 99 90
>

VIENNOISERIE PUR BEURRE
Paninis - Pizzas - Crêpes...

S. MAUR DES FOSSÉS

HÉLÈNE UZAN
Opticiens Diplômés

Adaptation de Lentilles

Le sérieux d’une grande enseigne.
Des choix de montures de grandes marques.

Mais aussi: 

•des offres spéciales à la communauté
•la prise en charge du tiers-payant

•des facilités de paiement
•les garantis KRYS

61, av. de la République
94100 S. Maur

tél.: 01 48 83 07 57 
fax: 01 48 85 86 28
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POUR TOUS RENSEIGNEMENTS CONCERNANT LE CENTRE

GAN ISRAËL LE PLUS PROCHE DE CHEZ VOUS

APPELEZ AU BETH LOUBAVITCH 01 45 26 87 60 OU 

CONSULTEZ NOTRE SITE WWW.LOUBAVITCH.FR

A la mémoire de

Albert Abraham 
MESSICA v"g

ben Haïm et
Messaouda

Offert par son épouse, ses enfants 
et ses petits-enfants

Los Angeles - Californie

Pour l’élévation de l’âme 
et à la mémoire de

Mark Raphaël Haïm v"g

WEIZMANN

qui nous a quitté le 21 mai 2004 
à Los Angeles - Californie

Qu’il repose en paix

Nicole Messica et famille

Rencontres internationales sur le Net
vous aide à réaliser le but de votre vie.

La confidentialité, la sécurité, l'anonymat
et l'intimité de chacun sont préservés.

Les contacts ne peuvent s'opérer qu'à
travers les "sponsors" des membres.

Une équipe de conseillers est à votre
disposition. Mazal-mazal est sous 
l'autorité d'éminents Rabbanim. 

Pour tous renseignements : 01 46 21 52 51

Vous voulez 
fonder un foyer?

www.maza l -maza l . com

Silver Store
ARGENTERIE - RELIURES CUIR

ARTICLES VELOURS

ET AUTRES ARTICLES JUDAÏCA

69, rue Petit - 75019 Paris
Tel: 01 42 00 13 60
Fax: 01 42 00 15 58

Vous cherchez une idée cadeau pour 

mariage, bar mitsva, naissance, anniver-

saire, cadeau-entreprise, ou tout simplement

faire plaisir, une seule adresse, Silver Store

Des points fidélités vous seront réservés!


